
Venise, le 10 juin 1987 

RÉSUMÉ DES QUESTIONS POLITIQUES  

Le Sommet de Venise a été l'occasion d'un échange 
de vues utile sur les grandes questions politiques 

. internationales de l'heure. Nos discussions se sont tenues 
• dans le même esprit de coopération constructive qui a 

inspiré nos déclarations d'hier au sujet des relations 
Est-Ouest, du conflit dans le Golfe et du terrorisme; elles 
ont par ailleurs confirmé une importante unité d'approches. 

Dans le domaine des relations Est-Ouest, une 
attention particulière a été accordée à un certain nombre de 
dossiers régionaux. 

S'agissant de l'Afghanistan, nous avons de nouveau 
insisté sur la nécessité de maintenir les pressions de sorte 
que le peuple afghan puisse très bientôt déterminer son 
propre avenir dans un pays délivré de l'occupation militaire 
étrangère. 

Il a été noté que la présence de troupes 
étrangères au Kampuchea continue de faire obstacle à la paix 
et à la tranquillité en Asie du Sud-Est. 

Dans la région du Pacifique, des États insulaires 
nouvellement indépendants font face à des situations 
économiques difficiles. Nous avons fait ressortir la 
nécessité de soutenir le processus de leur développement 
sans ingérence politique de l'extérieur, sous quelque forme 
que ce soit. 

En Asie, nous avons convenu qu'il fallait accorder 
une attention particulière aux efforts de réforme économique 
entrepris par la Chine. Nous avons passé en revue la 
situation dans la péninsule coréenne et dit espérer que les 
prochains Jeux Olympiques créeront un climat favorable à 
l'instauration d'un dialogue plus ouvert entre le Nord et le 
Sud. Aux Philippines, nous devons appuyer les initiatives 
courageuses que met en oeuvre le gouvernement démocratique 
en place pour introduire des réformes économiques et 
sociales. 

Abordant le dossier de l'Afrique - un continent au 
potentiel énorme, mais aux prises avec des problèmes 
politiques, sociaux et économiques très graves - nous avons 
examiné avec une inquiétude particulière la situation en 
Afrique du Sud. Nous avons convenu qu'il ne sera possible 
de trouver une solution pacifique et durable à la présente 
crise que si le régime d'apartheid actuel est démantelé et 
remplacé par une forme nouvelle de gouvernement démocratique 
et non racial. Il est donc urgent d'entamer un dialogue 


